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A PROPOS DE "SCOPES" Qu'un metteur en scène cinématographique 

travaille ce thème et le succès est assuré. Sans
11 est venu à l'esprit d'un mutualiste, une oublier, qu'il aura tourné vers l'utilité cette in- Quand il .«t midi », ... -,

! qui paraîtra quelque peu baroque à d'au- dustrle sue plusieurs n'hésitent pas à considé- à Pouesf outreal, il est, de lest
s, mais d'où ressort, tout de même, une as- rer comme diabolique, mais qui n'est qu'une Minuit et 31 minutes à Honk ir™. ™ 
forte dose de "morale pratique", comme on "o"-* chose que des exploiteurs, sans Minuit et 40 meutes à PéL Chine
it autrefois. vergogne, s'appliquent à dévoyer. Lnlne'

A CONSERVER

7.IS du soir à Jérusalem, Palestine 
6.55 
650 
6.29 
6.17 
6.06

D'abord, posons comme étant compris et ad- __ _____ _____________________________
de tous les éducateurs, que les vues ani- __
qui peuvent beaucoup de mal, sont néan- LE D0CTEUR P.-H. BEDARD REELU 

ins susceptibles d’accomplir un bien encore PRESIDENT DE LA SOCIETE ST-JEAN- 
s grand. Il ne s'agit que d'en tirer parti BAPTISTE DE QUEBEC,
s le sens moralisateur, utilitaire et édu- 

Uonnel, au lieu de les laisser s enliser dans 
ternelle et malfaisante spécialité des sujets 
t nous donnent une trop attristante idée les 
ges-réclaines affichées aux portes des trois-1 
rts des “scopes".

tens certaine pays, la cinématographie est 
ge à l'école et on l'emploie

St-Petersbourg, Russie. 
Constantinople, Turquie. 
Athènes, Grèce.
Pretoria, Afrique. 
Stockolm, Suède. 
Hambourg, Allemagne. 
Vienne, Autriche.
Berlin, Allemagne.
Rome, Italie.
Berne, Suisse.
Amsterdam, Hollande. 
Bruxelles, Belgique.
Paris, France.
Londres, Angleterre.

6.01
6.00
5-47
5 44
524
5-14m

iyt
5 il

couramment 
r les conférences les plus sérieuses et les 

Intéressantes.

503
4.541

Edimbourg, Ecosse.
Madrid, Espagne.
Dublin, Irlande.

2.01 de l'après-midi à Rio de Janeiro, Brésil. 
12.42 
12.40 
12.27 
12.10

441
lr, après avoir vu, tant de personnes sortir 
"scopes” ineptes, où elles avalent dépensé 
l’argent tout en n’en trouvant pas pour des 

►ses utiles et urgentes, telle l’assurance, notre 
tualiste se disait qu’au nombre des vues ani- 
es que l'on donne au public, il en est une 
I. tout en étant d’un intérêt palpitant, cons- 
icrait une leçon de premier ordre. En voici 
schéma un peu informe, mais suffisamment 
npréhensible pour ceux qui voudron*

439
429

Charlottetown, I. P. £., C. 
Halifax, N.-E., Can. 
Frederickton, N.-B., Can. 
Boston, E.-U.
Québec, Canada.

y
12.09 “ M
Midi à Montréal.
11.58 av.-midi à New-York, E.-U.
11.5*

11.46
idre. “ Ottawa, Can.

Washington, E.-U.
“ Toronto, Can. 

Havane, Cuba. 
Mexico, Mexique.
San Francisco, E.-U. 

“ “ Victoria, C. A., Can.

omme entrée en matière, 
reux arrivés à la période où la confiance 
uelle est assez forte pour que tous deux 
dent de n’ètre plus qu’un. C’est le maria- 
A l’avenir Elle dépendra de Lui. Et voici

un couple d’a-
H-37
11.24
10.18Il nous fait plaisir d’apprendre que l’un de 

nos directeurs, M. le docteur P.-H. Bédard, a 
se succèdent en évolution rapide les "vues" été réélu, le 24 janvier 1913, à la charge lmpor- 
nous montrent les festoiements insépara- tante de président de la 
de cet événement: enterrement de vie de Baptiste de Québec, 

on d’un cété, froufroutants préparatifs de 
Mes, de l’autre, cérémonie à l'église, repas 
loces, etc. C’est le premier acte.

8.45
8.33
2.34 du matin à Melbourne, Australie. 
2.15 du matin à Yeddo, Japon.

Société Saint-Jean-

Vu ses nombreuses occupations, M. Bédard 
avait décidé de ne pas briguer, cette année, les 
suffrages à la présidence de cette Société, mais 

issant au second, la même rapidité ciné- sur les instances réitérées des citoyens de Qué- 
ographique nous montre l’évidage toujours bec, et pour ne pas les déFobliger, il 

de la lune de miel, jusqu’à la naissance accepter la position 
remier mioche.

:o:
ACCUSE DE RECEPTION

M. G. MONET, Sec. Gén. 
“Alliance Nationale”, 

Montréal.
a daigné

pour un autre terme.
Certes, il serait difficile de

troisième acte, renfermerait la leçon de cette réélection, un témoignage 
le pratique. Un enfant, des enfants sont éclatant de la popularité dont 

de même que l’âge et qu’un peu ou beau- jouit dans la vieille capitale 
de fatigue morale et physique. La pho- doit-il être honoré de la 
l'hie cinématographique rend admirable- inspirer à 
les nuances progressives. Tout à

ne pas voir dans Cher Moi.oieur, 
nouveau et Je viens de recevoir par l’entremise de Mon- 

notre directeur sieur le docteur Pager, pour mon épouse, mes
canadienne. Aussi, enfants et moi-même, vos deux chèques de

nos mmnof.i , COn,,a"c® R”’11 a 811 $250 00 chacun, acquittant le “Certificat d’as- 
compatriotes de là-bas. surance au décès” de mon fils mineur Albert.

Nous sommes certains que notre société na- Mon fils est mort depuis quatre semaines à 
tionale va > "ntinuer de prospérer durant le et Je croyais devoir attendre plusieurs

le tout se clé- sur un .oh , nouveau terme de son zélé président et que se- semaines encore pour le règlement de cette
e tout se clé. sur un tableau empoignant Ion le voeu qu’il a exprimé, le nombre de ses affaire. Mais vous avez été expéditifs, et

1 face de la mère et des enfants, un per- membres dépassera 6,000 dans le 
Ige (parent, ami ou notaire) constate qu’il née. 
este rien, pas même un certificat d'assu- 
‘ °race au "parler écrit sur toile", de teur; 
aux "scopes”, cette constatation serait des les 

1 icidee.

coup,
la maladie; c'est ensuite la mort, l'enter- 
t du mari du père.

corn
cours de l'an- me celui qui "donne sans tarder donne deux 

fois”, je vous remercie doublement.
Dolphis X CARDINAL. 

Sa marque
Nos meilleurs souhaits à notre vaillant dlrec- 

son dévouement pour les oeuvres nations- 
ne saurait manquer de lui rendre le succès

favorable. Tém -s.: Dr P.-E. PAGER. 
St-He-mas, le 18 cU.cmbre 1912.
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Lea remarque» de M. Cha. Duquette, 1.0. ont res, aux formes fantastiques, rasent, en bond s 

été vivement applaudie» et après les discours de , surface du fleuve. Ce n'est que l'avai t- 
.a. a sa ai .1* remerciements des officiers, tous se retirèrent en-

CERCLE FRONTENAC, No 172 chantée de la première assemblée tenue cette an- garde de bataillons beaucoup plus formldabl s
Le U janvier ce cercle procédait a l’élection de n<* _____________ qui ne tardent paa à paraître. Alors voua ch- r-

membres SYille,nat',?.‘ndi9.lnombrCeu“ea0!^je cercl'e CONTANT, No 173 «herie. en vain un rayon de soleil, un pe.lt
réunion, prouvant par leur p-éeence l'Intérêt -------- coin de ce beau ciel bleu, si limpide, qui vous

nu lle portent à 1' dmlnlstratlon des alfa res e eur Le 33 jaI,¥lert dans la salle Gagnon, coin piai8a|t tant. Sur un fond de nuages d’un gris

rrssasnLM:
gnon; Introd.. Ga pard Rlleray. veavx élua, Bleau; Introd.. Jos. Dufault; Subs., J.-A. Olguère. comme des fées capricieuses, aux vêtements

p.^8alae„Ï^Tun,îeedeof1n1on,*eïïlaer’!;e,'m^bCryM d’écume, sur ,a crête de» vague», tantôt elles
féUclta les membres du^ cercle su^ 1 fortement û du cercle sur l'esprit d'union et de fraternité qui paB8ent dans l'air d’un vol assuré, comme d'itiv

eo.«.t«mH. en Lnae» oi»eau, de proie. Quelquefois leur

concoure a“ueïaux ■"«^“X'„tf°éee “mcmeLm SSeWSnlî lMWeSS vcV^qTvAlltan"; tease semble se ralentir, elles paraissent moins 
temheniu et urrquc l'administration présente dirige Nationale possède actuellement un capital d'au uombreuses; déjà vous croyez entr3V0ir en 
ttueslbïenU|e cercle qu'il l'a été liarle passé. dtacoms “rts Intéreeeanta ont auaal été pro- quelques endroits une lumière vive, comme

S Ui-îs: -m. * >* <•*
fit l'éloge de 1 ^i\la/Sesociétés^ du genreh°UP et le Dr J. Bastlen, Méd.-Examinateur du cercle robée “quelque chose de bleuâtre qui resstrn
l>rMMeriM™ocuura Robicbaud et Miliaire. M. O. ------------------- ble au firmament, vous vous dites q je les bru-
«“id ’Hébert" midlteiirf aiireaaèren^égatenmnt' “à CERCLE TACHE N,o 154 mes s'épuisent, que vous allez bienvOt en voir

..........I du cercle M. Lefrancole. remercia Le 20 janvier, le cercle Taché de l’Alliance Na- la fin; voua VOUS trompez, elles passeront tou-
^ltK«=,=0.ndere.,eedefon=tïot. ‘de bprt.Rta$“ît “a^«e^btéf ëxfraorlir *»"; Le “ C0”t,ent “ ‘»é«ra,"b,e '*
,??tîündaa chacun de lui continuer son appui dans narre, au lieu ordinaire de ses réunion», eoubaeae- b rvolr.
l'avenir sar son désir “« doubler’ cette année’ SSÎ»dJ„l’S^u^’l^SSS^SSfil“ofSSÎl^iJK Une 1°urnée maussade, quelquefois deux, s'é- 
1 en^1 rafnlSîisMments r' des cigares furent ser- l'année 1913. , coulent ainsi. Puis vient une pluie froide etïll"ÆMb^,;VSnrS ^;.,0d,,ïïeï..<iU1^"1tr,=rptré,.ea £«; line, qui va toujours en augmentant, jusqu'à cr 

réunion fratern.Ua f5h&^*iJ52E«»t‘'&oîï2S:. qu'elle se transforme en véritable torrent, pou»
Albert Morin; Introd., C.-E. plédalue; Chapelain, sée qu’elle est par un vent Impétueux. Tout le

CERCLE CREMAZIE, No 171 Rév. Rèra ïïî. Jour et toute la nuit, et souvent plusieurs jour»
Les élections de ce cerr.e, pour cet20* parmi ses membres presque toutes les notabilités et plusieurs nuits, ce n’est qu’un même orage

crétatrs ïêné^d.'l’A^mtlon^M.'T^g» Mo- canadiennes-françaises de Winnipeg. uniforme, continu, persévérant. Pendant tout le
membres du'cerSi qSUé5dentediubïeSmfSehïïïeM UN BEAU SUCCES temps que la pluie tombe comme dans les plus
de sa visite et comme Secrétaire général et corn- cercle Qraton No 289, Centrai Falls, R. I. grandes averses, la fureur du vent se maintient
nas cessé"de'f'ai'ra partis»1"01* Crdmfta^e don* Hua -------- à l’égal des ouragans les plus terribles. Il s,»

Sffi» cordlaïe^blenvenue Æ ..^st^-lLplüta0'!.T&SrS&St.'SSZ ble que le désordre est devenu permanent, „ur
rfftsmtil."^ qVllhû'SLlf.1 Mnsl'w. de î^rb^u0^.0”^ dà'mt.m.Tjo^uA '« ”= pourra jamais se rétablir. Cepen
ciiriiiirheni an t pour notre belle association, l'In- de cartes avec leurs grosses pipes de tabac ca- dant cela cesse; mais alors recommence l'ell KM i?ZS M‘aî°uï,raK?1oduarr "«yeuse petite pluie froide, plu, désagré»

cette année; „ . __ gramme ' n solo de violon par M Carufel, un et piUB malsaine que tout le reste. Enfin, un
Cbapelalm Rév. O.-M. ^faIJJj?UBecP-A?ïh., Il ur‘a“hMson cSmiqu“Upâï M. Michel Biesonnette'. bon jour, sur le soir, éclate une épouvantable

jtSSÎSLrMvîîî-r.WiS SM! tempête: ce „'e.t ».«s le vent du nord-est seul. 
Lom.-wü., u'j .'n Qlrard. morceaux de son répertoire et a été bien goûté, tous les enfants d’Ecole sont conviés à cette

‘gà^r^t na°uuxvrexmb6^’ dMu ^^Mt^M'nVan^S «t fête assourdissante. C’est ce que l’on nomm»
du nlaielr qu’il éprouvait de revenir au milieu cès pour le cercle Graton. ie "coup du revers”. Cela termine et complète

KSSSS's lÜ^Tt
faites ensembles les années passées. lorsqu Usa
B-iHsalt de faire triompher le cercle de ses adver- . .. ..
Mires dans les concours mémorables, desquels ils (yest Pour le district de Québec, un véritable
ctroonetancu, ^ds^ooncurVentî^^urtant" reconnus fléau que le vent de nord-est C’est lui qui, pen- 

invlncibles. . , . ... ,, dant des semaines entières, promène d’un bout
a^emblêeseUmeMueUM, 11" est toujours au milieu a l’autre du pays les brumes du golfe. C’est lui 
IMeur'^muimlta'i^conttauer'dans1’avenir°la ïïne qui au milieu des journées les plus chaudes et 

1îïïïîr,2%TnWttrtà le«rÜ|ir.UugduerMsn?or.t >es plus sèches de l'été, vous enveloppe d’un lin- 
cette* année dans le concours avantageux que le ceul humide et froid, et dépose dans chaque 

nt"?^” MerR”tifmnetïïi.M' une poitrine le germe des catarrhes et de la pulmo- 

éloquents aUocntlon en réponse au Secrétaire géné nle C'eat lui qui Interrompt par des pluies de 
frères a'rendre6 encore “le^rcta plu™ prospère0 si neuf ou dix jours, tous les travaux de l'agri- 

possible, en 1918. culture, toutes les promenades des touristes.
C’est lui qui, durant l’hiver, soulève ces for
midables tempêtes de neige qui Interrompent 

ce^êdB&ésL,réraiseendBrandr'nmmtae a ta’sai- toutes les communications et bloquent chaque 
laASli?tUlta Tré^rî^eî 'ta SutatRut?tK™furent habitant dans sa demeure. C'est lui. enfin, qui 
rééiuspar acclamation ; l’instaUation eut Heu a la chaque automne préside à ces fatales bourras
que 1èaqevTea-présiPdeénidG,énértî e“ I^pectem ques, causes de tant de naufrages et de désola- 
en chef, accompagné de M. J. -E. - A. Arnaud, agis- tlonS| ^ ceg ouragans répétés et prolongés qui
aaVolci0ie™nom»nSisa officiera pour ta prochain ter- à cette saison rendent si dangereuse la naviga
nte: présent - Vice-prés., Olivier tlon du golfe et du fleuve Saint-Laurent. * * *
LarlcheHèra; Secrétalre-Arch., J.-M.-E. Larlche- Ms qu’U commence à souffler, tout ce qui, L’an dernier, l’Angleterre a exporte pour

T3*omml»salre-ordeanj!-AddBmBve™t; inucïï.'. dans le paysage, était gai, animé, velouté, ga- millions de dollars d’automobiles et en a i
Amédée Oosaelln; SubstltuL Jules Archambault. Ioumint devient terne, froid, morne, allen- irortées pour tR millions.
,.Cner/™^'aUd". d„e="uvP,1,Uu,,n.rcnaDta.eta'uar.Srandf: cleux, renfrogn4. Un annul, un malaise dé- * » *
date Viennent-de w«^r d“r.orta'"'“"'conlrnï- oourageant pénètrent tout ce qui vous touche 11 y a 188,000 Juifs à Londres et 2l.tH ^ O» 
vira la place avantageuse'qu'il s’eet acquise pv et vous environne. Bientôt des brumes légè- Manchester, 
mm travail
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Eug. Forest, Cl. Montcalm . .
Jules Goulet, Cl. Montcalm 
J.*R. Bournet, CI. Jacques-Cartier 
Félix Doroslers, Cl. Jacques-Cartier
Alb. Daudet, Cl. St-Patrlce..............
J.-A. Larose, Cl. Maisonneuve..............
Dr I. Lavlolette, Cl. Maisonneuve 
J. Blanchard, Cl. St-Frs-..avier . 
Odilor Audet, Cl. St-Hyaclnthe . 
Orner Robert, Cl. St-Hyaclnthe . , . . 
Ernest Lamoureux, Cl. St-Jean .
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OEM LES

ii
Il limbn PBOPOSEUHSi t o CEMIM

1 *• Gagnon, Cl. Duquette
1 F Turgeon, Cl. Duquette..............
1 Jos. Beauvais, Cl. St-Arsène 
1 F. Alary, ci. D'Aiguillon 
1 O.-H. Martineau, CI. Laporte 
1 L Mlllette, Cl. Chateaubriand 
1 L. Payant, Cl. Chateaubriand 
1 Jos. Ccuiombe, Cl. Briand .
1 J-W. Chlasson, CI. La Tuque 
1 J.-B. Roblllard, Cl. Prétentaine 
1 C. Piché, Cl. Quay 
1 A.

loMn31
32031
32049
32749
32856

J 332
333

61
61

33365
33667

. 338 
339 

. 341

67
78

m. v ilf. r„é, Alex. Chapleau, Cl. Bourget . 
l'EM8SMÜ- Uolphl8 V6zl™. Cl. Bourget
____ * J-L. Trottler, Cl. St-Caslmlr..............

Henri Tardif, Cl. St-Caslmlr .
Ludger Bolduc, Cl. de la Beauce

79 Bonin, Cl. de la Vérendrye 
! A “ar'cl>018- Cl- Lambert Clo.se . 
1 a. Montbrland, Cl. St-Sacrement 
1 J. Bérubé, d. St-Sacrement 
1 L. Roberge, Cl. N.-D. de Cha 
1 L. Malouln, Cl. N.-D. de Ch_
1 E.-A. Moreau, Cl. St-Damien 
1 J°s- L'Abbé, Cl. B. :
1 D. Challfour, Cl. B. P,

M. Joséphat Boucher, 
« rrcle Lâflèche No MO 34479

34882
TABLEAU D'HONNEUR 349 

. 349
rz,y ■ • ■ . 370 

"U • - . 370

82

Nom» des officiers et membres de cercles Dr P ?”^.aU'.1C1;.,R1ChelleU
dont le travail de recrutement a été efficace du- J DorTal cf uwf P'a‘“
rant le mois de décembre 1912: pad i.i ' ru , ..............................

piomhiik PaItler' Cl- N.-D. de tiranby . . .
. , C£,CLES *0 Insure E. Trudeau, Cl. St-Lambert . .

r Mrae stéph' Lamoureux, Cl. Leclerc. 168 17 W. Dion, Cl. St-Lambert 
" .’pMIl^ih* °'' B™C“éal............... 135 14 V. Barlteau, Cl. St-Lambert

• H ^n^nïrïri D 0,V,Uiü' 112 12 Ph"la8 Trudeau' Cl. St-Lambert
L. H. Laplante, Cl. Beaudln 265 12 D. Morin, Cl. St-Lambert

BEEF”:* • isas.sat::::::
:: issssss-. . : t ! jrvsra-yr ■ '

ta O^cTta78 6 ,'°Ula Savard' Cl St Sauveur
%- delaBeauce 101 6 M. Jean, Cl. St-Eugêne...............

H Polrler'r. ^ 206 6 LL Rattée, Cl. St-Flavien . .
ItaWnn,,......................... 270 5 E Balgneault, Cl. Ste-Marle
A Larose , i m'™™' 305 5 Rao“' Vennat, Cl. St-Jean-Baptiste '

J B^MaTna’d0^1 PU...................... *“ 4 Rond^u'a'liderc". .

sEFc,Ve1z- ; « 2 ï ci: STS : : •Euclide Marlon, Cl. Montcalm .... 31 3 R. Sauvé, Cl. Contant .
A-J Lemieux, Cl. St-Eugêne .... 133 3 J,E. Lecompte, Cl. Contant
A. Bourbonnlêre, CI. Ste-Marle 146 3 M.-E. Goulet, Cl. Plesslsvllle
ÆttS“,te : : “9 • pTon^Z'ciTm"66

, L Gagnon, Cl. St-Jérôme 15 2 F H n»tih h _Gr°nd,nes
P. Bilodeau, Cl. St-Vincent „ ^ w' '
I-E Savary, Cl. St-Raymond ... ! 9* \ Jos mberL n T ' La,°nta,nc ' '

de H B 101 2 Jos Bo«cher, Cl. S^cOme' .' .' '

î&VJLS: : : : }2°î l ÏSZZSZS Fr?
irnest Gratton, CL St-Jean-Baptiste . 149 2 H.-A. Quintal. Cl Virer ” *t°le’

• • • ÎS l : ' •' •' ■ :L-N Leclalr ri RAian i 9 #2 J. R. Blondeau, Cl. St-Ambroisc . . .»-lsJ^ntr„. ci. uZm„ ■ ' ‘ 243^ s ^ Demers, CL DTouv.ll. . .
I,W Leclalr Cl s. PeénTeT 243 2 N Rousseau, Cl. St-Phlllppe . .

Tremblay a mSTXt................ 249 2 A,ex' ****»• » St-BMmond . . .
Laplante^'c^ Laurier ™ 2 ** ^ole' <*• St-Edmond ....

.F—^ Cot'te.................. 2°„° 2 JFD H?aU'Çl St-Raphaêl .
«8 Gagnon, Cl. St-Clément 324 \ IA ri *lcbmond

, j (hier pi inniK,,-s ‘ Demers, Cl. Boucherville .JïïiiïSîwSi. • ” ; s*- - ■Rnbltaille, Cl. Perl.nd ' ' 248 2 ”roalllat' 0rat°“......................
Faquette, CL B. P. St-Thurlbe uo \ I SV*, (ChatUl0"' CL Grat0“ • •

taé Talllefer, Cl. St-Joseph , ? II p,a“te' £*• Laurier .....
taery Quesnel, Cl. Dorval .... ! ! 4 \ j'.e rÔv Cl v«l V“ta*y

::u:rcyi s^«coeu‘ 81 A^e ^a«b^* ............... 8 ; "-î"zu-Cl..............
Lessard, Cl. Laval »? ? ?°*^phat Teealer- CL Duquette . . .

■C. Oraton, Cl. Ste-Thérèse îî ? V Démoulé, Cl. Duquette.................
97 1 Armand Gauthier, Cl. Duquette

375
P- Cap St-Ignace . 19

St-Thuribe . . 1501-
1
1

LA nourriture1

127 1 Lea lé«umes, le lait
1 excellente.
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buvons l'été. Elle est souvent 

\ lea/*oûts, par la chaleur.
1 ché. PouVreDdde„x?u,Z,nstnt8ffmre8 & b°" —

... - '-™»™ ?st“ -
215 1 ,„„r eat “u médecin puissant,

tlf de premier ordre.
1 Ouvrez les fenêtres de

227 1 Ch6r' n’ayez

constituent des aliments
■ 128

133

. 158 nt-
158
158
168

. . 171 
. . 173 
. . 173

Pas à les

que nous 
contaminée par. 185

185
185
206

un préserva-

vos chambres & 
prendre le rhume.

. 215
220 coupas peur de

ENCVCLOPEDIK
1 ______

244 1 Sur 100 gallons d'huile t
1 dans le monde entier,

248 1 Unis.

1 u longévité humaine!, a!

* * *
La petite République 

1 centre de l'Italie, n'a 
311 1 superficie.
311 1

s :
1 U beauté, c'est la signature de 
1 oeuvres.,

. 229 1

. 232 1
. . 233

e d'éclairage consumés 
54 viennent des Etats-. . 248

. 249

. 250 

. 262 

. 287 
289 1
289 1

cours des derniers

de Saint-Marin, au 
Que 23 milles carrés de

* * *

300

. 320
320

Dieu. 320 sur ses

eu tempe utile

aE
gS

ES
BE

EE
EE

EE
E



1/Alliance Nationale, Montréal,2Février 191 il, Vol. XIX, No. 24

prétentions, qu'ils étaient avant leur départ. Instrumente dont 11 a besoin.... Les raison 
Ce sont de grands personnages, remplis de suffi- que nous venons de donner expliquent Vign< 
oance.... Oui, J'ai quatre garçons à la ville.... rance des anciens habitants, mais nous noi 

Et sur ce, l'habitant resta pensif. Juste alors, sommes écartés de notre sujet, 
la porte s’ouvrit, et un robuste jeune homme Pendant que la partie de cartes se poursu 

blié, en mars 1905, une aimable étude sur la vie entTa> ie torsc couvert d’un gilet de laine re- vait, un grand et beau jeune homme fit son ar 
intime de nos cultivateurs. tenu à la taille par une ceinture voyante. Il parition. La rougeur prononcée qui se répai

Je l’avais mise de côté, dans 1 intention de la r€Venajt de bûcher dans la forêt et la neige re- dit aussitôt sur les joues de Marie raconta t 
traduire immédiatement, mais par ina ’ver- couvrait encore le dessus de sas bottes Wel- toute une histoire, 
tance, la découpure glissa parmi d’autres pa
piers, et Je l’avais complètement oubliée, lors
que Je Val retrouvée, ces Jours-ci.

Voilà pourquoi, il s'est écoulé près de huit

L’HABITANT CHEZ LUI

(Adapté de l’anglais)

Sous ce titre, le “Herald’’ de Montréal, a pu-
sait <1

crédu 
ra< on 
iu d’i
vite 1

Jusqu'à cet instant, l’Anglais ne s’était pa-lington.
—Joseph, lui, va rester sur la terre, reprit considéré comme un Intrus, mais plutôt cou 

le vieil habitant. Il y a toujours un enfant qui me un membre de la famille, tellement on l’a- 
s’attache au bien paternel.

Lorsque Joseph eut fait un bout de toilette,
son père lui demanda d’apporter son violon et les très pressantes sollicitations qu’on lui fit 
"Marie va chanter’’, ajouta-t-il.

Marie, c’était une souriante petite campa- te paisible demeure, 
gnarde, aux yeux noirs. Agée de dix-huit ou
dax-neuif ans, timide comme une fleur des et n’emportant que la meilleure des impre- 
champs, elle essaya de s’excuser, mais une ncu- sions sur l’habitant dans l’intimité il s’éloigna 

J’abandonne la parole a notre concitoyen ycUc invitation ap(puyée par l’Anglais, suffit à travers les champs, pour raccourcir la di< 
anglais, lequel ne signe que des initiales J. M.

11 t
vait mis à son aise. l'or 0 

tore, 
pas a' 
Canaé 

Cep 
montr 
au loi

ans entre le projet et son exécution.
Sans doute, Je ne pourrai rendre le charme 

réel que cette page littéraire possède, dans la 
langue de Tennyson, toutefois, elle n’en aura 
pas moins la saveur délectable qu’ont pour nous 
les écrits faits par des étrangers qui se mon
trent bienveillants.

Cet incident le ramena à la réalité et malgré

de rester plus longtemps, il quitta à regret cet-

Ses raquettes solidement attachées aux pied .

P. Q.
A pi

Depul 
clave, 
du mo 
l'appél 
il fini

à la décider, et elle mêla la musique de sa voix tance, 
aux joyeux airs français par lesquels Joseph 
débuta.

C'est cette musique et ce sont ces chants 
aussi peu étudiés, aussi naturels que ceux des 
oiseaux qui, dans les heures solitaires de la vie 
rustique, chassent cette sensation déprimante 
qui se rend si bien par le mot ennui, en langue 
frança:se.

Le répertoire de Joseph comprenait un mé
li-mélo d’airs français et anglais, presque tous 
dans la note gaie. Et Marie, une fois qu’elle 
eut commencé, continua de chanter toutes les 
chansons qu’elle savait.

Après cc concert improvisé, le père proposa 
une partie de cartes pour faire un changement

C. D.: E.-Z. MASSICOTTE.
* * *

L’habitant, chez lui, est le plus aimable des 
hôtes. 11 est aussi poli, aussi affable pour les 
personnes de nationalité ou de croyance diffé
rentes à la sienne, qu’il l’est pour ses propres 
compatriotes. Le seul passeport nécessaire 
aux étrangers, pour être bien accueillis, c’est 
de converser avec lui, dans sa langue mater
nelle, bien qu’il ne refuse point l’hospitalité à 
ceux dont le vocabulaire français est trop limité 
pour leur permettre de causer facilement. Mais 
pour qu’il se montre à vous tel qu’il est dans 
l’intimité, il vous faudra partager ses sympa
thies raciales et linguistiques. Si vous pouvez 
le rencontrer sur ce terrain, il abandonnera cet 
air de suspicion ou plutôt de réticence, si re
marquable chez lui, lorsqu’il est en présence 
de quelqu’un qui ne saurait ni le comprendre, 
ni l’apprécier.

Pour donner une Idée de l’habitant chez lui 
et de la courtoisie qu’il ne ménage jamais, 
même à de parfaits étrangers, il me suffira de 
vous narrer le trait suivant:

Un Anglais, dans son enthousiasme pour la 
marche en raquette, ayant parcouru une plus 
grande distance qu’il n’en avait l’intention, se 
dirigea, un beau midi de février, vers l’habita
tion d’un cultivateur canadien-français, située 
à l’orée d’une forêt. Il voulait se procurer 
quelque chose pour satisfaire l’appétit formi
dable dont le trajet l’avait gratifié, ensuite, il 
tenait à se réchauffer avant de reprendre sa 
route. 11 reçut une hospitalité qu’il n’aurait 
Jamais pu Imaginer. Invité cordialement à pren
dre place à table, on eut plus d’attention à son 
égard qu’il en aurait obtenu dans n’importe

L’ECONOMIE

Quai
: .111 r

l’OUl
L'esp: 

dit un 
irodul 
Ulisul 

art vs, 
.mo ai 
Il cc 

ait ue 
inferr

lisait-c 
ecrute 
Comi 

a gloil 
i Joe 
t ses 
s du

—11 est plus difficile de gagner le preml. r 
mille dollars que le second million.—Dicton po
pulaire.

—La création du capital matériel par l’épar
gne profite, même à la société tout entière. 
Action personnelle à son point de départ elle 
est éminemment sociale dans see effets. Il s’en
suit que tout ce qui, dans un pays tend à dé
truire les capitaux formés, ou à entraver la 
formation de nouvelles accumulations est un 
méfait qui nuit à la société tout entière et re-Sa femme et lui pouvaient prendre part à 

ce jeu. Sa vieille mère, même, s’y amusait aus
si, rien qu’à regarder. Notons ici,, en passant, 
que vous trouverez un vieillard ou une très 
vieille dame dans presque chaque maison ca- 
nadienne-française de la campagne. Ce sera 
peut-être un frère aine, une soeur âgée, un pè
re ou une mère, mais quel qu’il soit, il y en a comme un appareil pour aider à la condensa 
un qui a survécu-jusqu’à ce que l’hôte lui-même tion des capitaux et pour empêcher leur éva

poration. C’est en ce sens qu’opèrent les entre- 
Lorsque la partie de cartes commença, la prises d'assurance, les banques et les institu- 

vieille dame rapprocha sa chaise tout près de tlons de crédit, les unions de crédit, les asso
la table et suivit le jeu avec le plus grand in- ciations de toute espèce. Job. GARNIER.

—Dépensez chaque jour un sou de moins <iue 
ce que vous gagnez.—FRANKLIN.

—L’économie est la source de l'indépendance

tarde ses progrès.
Ch. LEBARDY de BEAULIEU

—Economie passe richesse.
—Les dettes abrègent la vie.—IMBERT.
—Toute institution d’épargne fonctionne

ait vu blanchir ses cheveux.

hassal 
emblal 
Des 1 

les bail 
ris rai 
altre t 
ar le c 
es le

fc’est toujours aux moments les plus h vu- hargés

Assis 
km 1er 
ne de 
lolteux 
Joe r 

in peut 
as là; 
éee fol 
hdisatl 
—Ne 

ami-, ti 
nmaini 
1 c<-uri 
lés cap 
illllers 
me à 1 
eloppe

térêt, regardant parfois à travers scs lunettes 
et parfois au-dessus.

Le jeu de cartes est une source d’amusement 
inépuisable pour l’habitant. Mais ce jeu, dans et de ltt libéralité. E. SOUVESTRE. 
ces habitations lointaines, est aussi inoffensif ______  ______
qu';l est intimement associé au vice dans les 
buvettes. Chez le cultivateur,, on s’y livre par 
pure récréation, pour combattre la monotonie reux que nous viennent les pensées les plus 
d’une soirée d’été, ou pour égayer les longues tristes, comme pour nous avertir que le bon

heur ne sera pas toujours.
quelle hôtellerie.

Le repas terminé, l’habitant pria son hôte de nyits dc l’hiver, 
remplir sa pipe du tabac qu'il semait et ré- En général, 1 habitant n’est pas un grand li

seur. Plusieurs même, ne savent pas lire du 
tout. Ceci, s’applique surtout aux vieilles gens. 
L’école existe cependant, à la campagne, de-

Monseigneur BOUCAULT.

coïtait lui-même, puis on alluma.
—Votre famille est au complet, je présume 

dit l’Anglais, pour partir la conversation. ,
—Oh non! J’ai quatre garçons en ville. L’un Pyis longtemps, mais les avantages qu elle pro-

à ceux à qui la fréquentent ne semblaient 
aussi évidents aux anciennes générations M. Alf. ST-CYR,

ACCUSE DE RECEPTION

St-Thurlbe, 23 janvier 191d’eux est au collège, mais les trois autres sont 
dans le commerce. Ils ne voulaient pas rester Pas 
sur la ferme. Les travaux agricoles leur pa- <lu aux nouvelles.
raissent trop durs, les journées de labeurs trop Autrefois, 1 entretien de la ferme demandait 
longues, enfin cela ne les attire pas. Aujour- plus de travail manuel que maintenant. Les 
d’hui, presque tous les cultivateurs voient leur machines qui abrègent les travaux n étaient 
fils prendre le chemin des villes. Bien des alors qu'à la portée des classes riches,, 
filles y vont aussi. Lorsqu'ils reviennent,, en De nos jours, il est bien pauvre le cultiva- 
congé, ce ne sont plus les enfants simples, sans teur qui ne peut posséder les machines et les

cure

Trésorier,
Alliance Nationale.

J’accuse réception d’un chèque de $600.0/1. 
Veuillez accepter mes remerciements. 

Dame Vve Donat GENDRON,
St-Thurlbe, 
Co. Portneuf
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UNE TONNE D’OR —On m’a dit, répondit le dravenr, que voua caa d’un message secret qu’on avait écrit 
m en donneriez bien dix tonnes d’or. la peau du cr&ne d'un domestique dont on avait

Et 11 leva ses doigts pour prouver qu’il sa- rasé la tête à cet effet. Quand ses cheveux eu
valt 06 W'*1 voulait. rcux repoussés, on l'envoya à destination, où

, _ v , —Pourquoi pas une barge? ricana le diable, l'on dut lui raser une seconde fois la tête nour
1,1 ■?e ma, ;.î°rt,C0™me Cheva ’ ,b?n COm' Avec la vle que tu m6nca Je t'aurai pour rien pouvoir lire le message dont II était porteur
me du pain d habltant mal, superstitieux et avant cinq ans d’ici. Les Danois et les Bretons de l antlquité *rl-
crédule dans les grands prix avait entendu -Mon bon diable, supplia Joe, rien qu’une valent leurs chroniques en traçant des hléri
rai (inter 1 histoire de ce Canadien qui avait re- tonne! «lyphe. sur des morceau, de tZ carrés ou
tU d Un Chef 6auvage’ en réCOm,,e“V* un -Soit, reprit le boiteux, Je l'accorde ce que tu triangulaires, dont chaque surface portait une

” de diamants. me demandes, en considération des services que Inscription. On passa ensuite tout naturellement 
11 trouvait cela un peu difficile à avaler. "De tu me rends... Car, tu sais n'est-ce pas? tes de l'usage du bols à celui de l'écorce des ar

l'or ou de l’argent, disait-il, cela passerait en- “bons” exemples m'attirent des clients. Va chez bres, et les Romains firent
core, mais des diamants! Il n’y en a peut-être toi, tu trouveras l’or convoité. Je

■ur
Vieux conte canadien

Joe Lafleur, un “draveur” qui ne se connals-

vito rendu, un navire chargé.

un autre pas en
ne te fais si- avant quand ils adoptèrent l’emploi de la Del-

pas autant que cela chez tous les bijoutiers du gner aucun papier, car tu ne sais pas écrire et licule ou membrane végétale qui 
Canada!" je ne veux pas de croix! Va! dans deux se trouve en-

en-, tre l’écorce et le tronc de l’arbre. D’après
tain auteur, on appelait cette substance “liber’’, 
et c’est de là que nous vient le mot latin "H- 

_ , A . te**” P°ur désigner un écrit ou une collection
Joe accepte, rentra chez lui et trouva dans d’écrits. Plus tard, en français, on en fit le mot 

A partir de ce moment, Il devint tout rêveur, sa chambre à coucher un énorme tes de pièces livre. Comme on avait coutume de rouler 
Depuis de, année. Il travaillait comme un es- d’or. écrits le, uns sur les autres, on leur donna en
clave, et malgré cela, Il avait toutes les peines A partir de ce moment ce ne furent plus latin le nom de “volumen" oui aujourd'hui J
d“ monde à joindre les deux bouts. Il en perdit pour lui que fêtes et "brosses” sans fin. Les un synonyme de tome dans notre langue
lappétit et le sommeil, et à force de "jongler", amis ne lui manquèrent naturellement pas, on Les anciens Romains se servaient de tnhl 
il finit par se dire qu'il ferait n’importe quoi le flattait, on lui trouvait de l'esprit, on lui tes de bois recouvertes d'une couche de cire 
pour posséder une simple petite tonne d’or. présentait des adresses, on ne parlait que de lui sur lesquelles ils écrivaient avec un style sort

Quand on a des idées pareilles, on est en dans leB journaux. de poinçon en métal. Mais on arriva à s'én se*

vlr si fréquemment comme de poignard (on 
Pour son grand malheur, Joe se mit à boire. un jour qu 11 reœualt a la Pelle ses beaux dit que ce fut à coups de style que Jules César 

LVsprit qu’on veut avoir gâte celui qu’on a”, jaunets P°ur lea empêcher de moisir, 11 sentit trouva la mort), qu’on en défendit officielle- 
lit un proverbe; l’esprit en bouteilles surtout bru8(luemeat une forte odeur de souffre. L'or ment l’usage, et on le remplaça par un autre

disparut et à sa place le vendu vit le diable en en os.

cer-( «pendant, Il goba la pilule lorsqu’on lui j'irai te prendre, 
montra un livre où la chose était relatée tout —Deux ans! c’est bien court 

—C’est comme tu voudras!au long, noir sur blanc, Imprimé à Montréal,
P. Q.i

Mais une année passe vite et deux aussi.route pour l’asile ou pour le pénitencier.

produit souvent cet effet Le pauvre homme 
consulta des somnambules et des tireuses de 
rartes, qui lui suggérèrent l’idée de vendre son 
Ime au diable.

personne. En Assyrie,- , 0n servait de terre grasse,
Alors, Joe, pris de peur, jeta un grand cri et sur laquelle on Imprimait les caractères 

se réveilla. Il se tâte, se mordit le bout du doigt, dant qu'elle était molle, et qu’on faisait ensuite 
se plaça devant un miroir pour s'assurer s’il durcir au feu.11 commença par jurer que jamais il ne fe-

ait un pareil marché, puis toujours obsédé par étalt réellement de ce monde, et tout joyeux, On employa beaucoup dans la Grèce antique 
'Infernale tentation, il finit par décider de se ^ura de cbanSer de les coquilles d’huîtres pour faire des inscrip-
rendre à l’heure de minuit, à un endroit où, 11 tlnt parole’ travailla comme un bon, s’é- lions. C’est sur ces coquilles, qu’ils appelaient
llsait-on, messlre Satan avait son bureau de °lgna des mauvaises sociétés, vécut en chré- “octraca”, que les Grecs inscrivaient leurs vo-
ecrutement t een‘ _ tes, et par elles qu'ils décidaient 1 expatriation

Les Imbéciles désireux de faire un pacte en ou l’ostracisme.
; règle avec le diable sont très rares. Il n’en est La préparation, par des Egyptiens

pas de même de ceux qui, voulant s'enrichir bres du "papyrus", espèce de jonc qui croit
coûte que coûte, ne reculent devant aucun moy- en abondance sur les rives du Nil donna ai.

en, si malhonnête qu’il soit, pour arriver à monde une matière supérieure et queluue 
leurs fins. Ceux-là sont plus qu'ils ne le pensent semblable à notre papier, qui en tire son nom

Le "papyrus" s'introduisit en Grèce et en Italie’ 
trouve aujourd’hui, dans les musées, des 

manuscrits de cette matière qui remontent à la 
pau- plus haute antiquité et dont le 

Qu’on connaisse date de 2,500
Bien avisés sont veux qui ne s’exposent pas chrétienne Mais litre sa belle-mère. Des feux follets dansaient à des dangers de ce genre. “retienne. Mais

ir le chemin, précédant de quelques pas à pel- 
ee le voyageur solitaire, qu’ils paraissaient

Comme de raison, quand on part ainsi pour 
a gloire et la fortune on prend quelque chose; 
t Joe en prit si bien, que sa tête était lourde 
t ses jambes faibles, lorsque, vers onze heu
re du soir, il partit pour le mystérieux rendez- 
ous. Il faisait très froid, un vent de nord-est 
hassait devant lui des lambeaux de nuages

des fi-

peu
possédés par le démon de l'or.

--mDiables à de gigantesoues suaires Auront-ils le bonheur, au moment suprême, et onemniables à de gigantesques suaires. de 80rt|r de ,eur Bomme|| de mort de ré
Des légions de vieilles sorcières à cheval sur ies Injustices commises, de racheter leur 

es balais passaient dans l’air en poussant des Vre âme? 
ris rauques; dans l'une d'elle Joe crut recon-

plus ancien
ans avant l’ère 

somme toute, c'est à la Chi
ne, “la nation qui a donné naissance à tant de 
découvertes, à laquelle nous devons tant d’arts” 
que revient le crédit d’avoir la première fabri- 
qué le papier par des procédés

L’ORIGINE DU PAPIERhaigés de guider.
semblables à

Il est Impossible de déterminer l’époque à la- ceux que noU8 employons aujourd’hui, c'est-à- 
quelle l'homme commença à exprimer ses idées dlre’ au m°yen d’une pâte composée de fibres 
par des caractères ou signes écrits; mais des de coton et d’autres végétaux, et 
documents abondants prouvent que cet art re- eR8a,s datent des premières années 
monte à la plus haute antiquité, qu’il s’est dé- ôre‘ 
veloppé tout naturellement dans toutes les par
ties du monde, et que les peuples 
aussi bien que les peuples civilisés dont parle 
l’histoire, l'ont possédé dès les temps les plus 

-Ne tremble pas, dit le roi du sombre roy- reculés. 
um«-, tu t'en fais acroire comme la plupart des

Assis sur la margelle d’un puits abandonné, 
ernler vestige d’une ferme détruite, à l’épo- 
ue de la conquête du Canada, un vieux dial le 
olt«mx chauve et décrépit attendait 
Joe n’en menait pas large, comme on dit 

peut bien parler du diable quand il n’est 
as là; mais sa présence n’inspire jamais d’i- 

folâtres, même lorsiu’on attend de lui la 
réli nation de ses rêves.

ses premiers 
• —1 de notre

sauvages,
ENCYCLOPEDIE

87 p. c. des cultivateurs canadiens 
priétaires de leurs terres.

lues plus vieilles inscriptions que l’on connaît sont pro-
umains qui te ressemblent. Tu t'imagines que (et quelques-unes remontent à des milliers
fc.urs après les âmes, alors que les sept pé- d’années avant l’ère chrétienne), sont gravées 
16s capiteux m’en fournissent par centaines et sur la pierre, mais on trouverait difficilement
Hillers! Voyons, que veux-tu pour la pauvre une matière qui n’ait pas servi, à une certaine La vie n’est possible qu’avec beaucouo d, 
me à laquelle te carcasse d’ivrogne sert d'en- époque, à exprimer par signes la pensée de philosophie et encore plus d’oubli. 
elo:'Pe- l’homme. Le célèbre historien Hérodote cite le

Mélanie WALDORE.



NOUVEAU CERCLE règlement du certificat de participation que dé
tenait dans votre société M. Frs Bouchard. CONSEIL GENERAL
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Cercle l'othier. No 37ti, institué le 1U décem- mou beau-frère, 
bre 1912, à Manville, R L, par M. G.-H. Vaillan- 
court, Inspecteur.

Comme procureur de la bénéficiaire, en cette 
affaire, Je me fais un devoir de remercier en

Officiers: sou nom l'Alliance Nationale, de sa manière 
Chapelain, Rvd Kug. Lesourd; Sb. P.G. F.-X. d'agir avec nous dans les circonstances. 

Roberts; Président, Antonio-H. Gauvin; Vice-

M. <

Antérieurement, J'ai eu aussi occasion de re- 
président, G.-H. Roberts; Sec. Arch, et Très., tirer de votre Société un autre chèque de 
Félix-A. Toupin; Méd. Ex., Dr E.-A. Charron et $3,000.00, pour une autre de mes soeurs dont 
Dr Z. Thibault (adj.); Comm. Ainédée Dickey; le mari était également assuré chez vous. Dans 
Introd., Albert Vandal.

Déboursés
chèqi
le o

Bénéficiaires dr membres décédés—................... #..-17,0M«
lava id-s...................l'cneion 70 ans $400 00..............1...........4(0(4
Caisse Gén. (6e «), $1 088.77 Divers, S fi.86 .. .#. ■. .1,09 13

les deux cas, je n’ai qu à louer votre Association 
pour la promptitude qu’elle a apportée dans le 
règlement de ces assurances et à féliciter ses 
officiers pour la manière délicate avec laquel- 

Le Cercle Lartigue, No 150, a adopté des ré- le ils procèdent aux formalités exigibles en pa
reil cas.

CONDOLEANCES 18 641, t: 
l.élfi.Ofi 35

Ci-Balance 31 décembre 1912-
mere
JHUV

#1,484.610.01

solutions de condoléances en faveur: MieCaisse Centrale des Malades 
Recettes

Contributions#8.789.02 Intérêts, etc #28.947 05 # 82,787 *1
Balance au 80 novembre 1912 ........... 86,013.71

# 118.7M.fii

1.—Des confrères E. Laurin, A. Robert, I.-J. Je serais désireux que vous publiiez cette 
Lavoie et leur famille, à l’occasion du décès lettre dans votre bulletin, afin que le public 
d’Emile Mess;

ni;

en ait connaissance.
J’ai l’honneur de me souscrire, 

Votre bien dévoué,
2. —A. M. Eugène Thlsdelle et sa famille, à 

l’occasion du décès de MM. Joseph et Edouard 
Reeves.

3. —A M. René Duchesne, à l’occasion du dé
cès de sou épouse;

4—M. Alf. Bouchard, à l’occasion du décès Arsène LAVALLEE, Ecr.,
Président Gén. Alliance Nationale, 

Montréal.

Déboursés
Indemnités, #2,327.73 Rembcu 
Caisse Gén. (6°/•) #180.60 Dii

Balance 81 décembre 1912..........

L. Aquilas CARRIERE. • #108 50# 1,431.21 l*Tpsm

----------- Cal
2.68', (4 den

................ 116.11',,51 Pot*

# 118,761 -< m< 
ABU 

Subeti1 
Md.-R 

Le < 
ligne <

rsement 
vers 814

Acton Vale, 31 décembre 1912. *

de sa belle-soeur.
:o:

Caisse d’Epargne deaCerelee
Recettes

Dépôts, #li,2 67 Intérêts. *991.00.
Balance 311 novembre 1912..........

Monsieur,
Permettez-moi d'accuser réception d'un chè

que de trois mille dollars que je viens de rece
voir en règlement du certificat de dotation de 
feu J.-A. Laberge, mon mari, et de vous remer-

ACCUSES DE RECEPTION

# 1.1M.C 
186,67',26

t 1°fi.H‘2‘.t»7 i|ni) s

No 1
* ,1SM !$'•

Saint-Hermas, le 23 janvier, 1913.
ft,M. G. MONET,

Sec.-Gén.,
Alliance Nationale, Montréal. Débourséscicr bien cordialement de la promptitude que

Cher monsieur, le Bureau exécutif à mise pour ce paiement, je Baiiaice**‘décembr

Je viens de recevoir les deux chèques qui ac- ,lti Puis que vous en féliciter, et recommander
à tous votre bonne Société.

“1912

y: <J5EÏÏ few.quittent le certificat de vie entière de feu mon 
fils, Lionel, décédé le 21 décembre dernier. Croyes-mol, votre, etc., Joséphine LABERGE Caisse Générale

AdN° (

Caiss • Dotation et des Malades, (6°/,)................. # 1.27f».2îl • C.
Rétribution. $2.409.04 Drt. & Hon.#224.60 ........... 2 6.UM t . 784
Revue#6 00 Fournitune,$26ti 64............................. 2»,2N *<«m.
Intérêts #26 71 Dépôts RR prêts, #20 00 ... 1 71 No
Assurance Officiers #81.66.............................................. 8165 Daoust
Fondsde Secoure$12 79 F ais aud tiov $136.79 liyil pm 
Divers $116.97. Bénéfice int. c se d'K. des U. v0 g

#2,706-91............................................................................... 2.6:1# »|t »
---------- Rén
7,220.1: N

déric 
Mun.

8,7:12-67 ,N^ \

üi sèS
1*1 V"

874 510. ■5 • *
ï.r». ÿ

«

’Ü» 1

::: J-J
lift;*' Noll 

os. Ce

RiVraiment, Je suis surpris de la manière si expé
ditive dont vous avez rempli vos obligations 
dans cette a faire. Je m’explique maintenant M. A. ST-CYR, Trésorier, 
les succès toujours grandissants de votre so
ciété. Je vous remercie très sincèrement 

Bien à vous, cher monsieur,

Maricville, 3 décembre 1912.

de l’Alliance Nationale.
J’accuse réception du chèque de l'Ail. Na

tionale, au montant de $1,000, en règlement 
du certificat de dotation sur la vie de mon 
mari, feu Arthur Provost.

Je vous remercie beaucoup de la promptitu
de que vous avez mis au règlement de cette ré- 
lamation.
Je demeure votre reconnaissante,

Delia GUE RT IN.

n.lJANVIER LECOMTE.
o 8

1
D.M. G. MONET,

Sec.-Gén.,
Alliance Naltonale, Montréal.

Montréal, 3 janvier 1913.
Organisation, $250 76 Propagande $616.66 $
Fournitures, $164 60 Revue, $lnl.90.........................
Lumière, Loyer, $3 729.92 Post ,eie. Papeterie

Cher monsieur,
J’accuse réception d’un chèque de $500.00, en Salaires. Officiers............... Lmp. Bureau, $88.10

Divers (Bureau) $11.00....................................................
Frais voy. Off. $ Session C. G $26 00
Inspection $106 95 Enquêtes,#...................................
Ass. Gar. Off. Cl. & .B P $ Remboursement,

. $87.00 ■
Divers $10 00 

Médecin Balance au 30
Bnlauc au SI

NECROLOGIE
DÉCÈSADMISSION novetu re 1912 ... 

décembre 1912 ...NOMNo.!
if | Cercle ou B. P. t\ l>»te ! $

10. Paralysie 
Pneumonie 
voyé
Angine de poitrin 
Pleurésie 
Syncope de coeur 
Congestion pulm 
Hypertro. cardia 
Syncope circula
Cirrh' se du foie J. II. Garcrau 
Phlegmon du cou P. 11. Daigneault
Congestion pulm F, I eGls
Œdème aigue poum. F.. Peltier
Fracture du crane H. Dtipom |

1424 Léopold Robert 37 St Bruno 22
1426 Donatien Deschênes 29 Labelle 129
142* Clovis Bellefeuille 30
1427 P. X. Simard 
1128 Gilbert Cardinal
1429 Joseph Domphouse
1430 Donat Gendrou
1431 Philia# Gilbert 
l*32iJoseph K. Dume
1433 Georges Mantha
1434 J. Aug. Laberge 
1436 Vincent Lortie
1436 François Bouchard
1437 Alfred Laberge 30

-2-06 ÎODO 27-0-12 
,22 0 00 1000») 10-12 
20400 1000,1-1112 
ICV7-01 10003 11-12
15 1-12 600 7.11-12

,23-8-98 11100 11 11-12
122-11 06 | 600 I fi 11-12 
18-1-06 1000 17-11 12
13- 9-93 1000 20-11-12
14- 2-91 lloOO 21-11-12
30-8-91 .1000 28-11-12 
25.fi.9ti 600 29-1112
Il 3-6-06 500 112-12

12-12-12

J L. I.eprohoii 
A ex. Rodrigue 
J. L. A. Gauthier 

e ?. H. Garceau

P. Do bec 
R. O. I) King

3 Résumé
Salaberry 84 

32 Hochelaga 29 
19 B. P. St-llr 
54 St-Pierre 8 
22 B. P. st-riv 
62 St-Thomas 
35 St Médard 16 
47 Hochelaga 29 
31 St-André 14 
42 St-VInceut 42 
60 Crémazic 171 

Ifufournel 305

Caisse de Dotation, surplus........
Caissedes Malades..........................
Caisse Générale ...
Caisse d'Ki argues..
Surplus de remise.

P. K P.gé'

A. F. leannotte
rmas SOI

Î46 'e 150
que R. O.I) 
01 re J. C. Pri!h a.Mi.6on 'îKh!ï

— A 448 
tu n. 2e
No 81 

■Al Üe Dui

Placements des Fende
liS-oé JH, Fabriques..

Municipalités
Municipalité# :::::: .A# tScolaire».
Mn
Prêt# H y pot
Dépôt Gouvernement, N.B..............................................
Banque# Hochelaga, Provinciale, Nationale 

Ipargne, C.
Immeuble..........

ANNUITE AUX VIEILLARDS (7««i|
CERTIFICAT DE DOTATION _No',87

......  27.11». X Ci

........ 61,4671 h.
------------ No 41
$1 643 Uti A. »

die Ors
(Signé), ALF. 8T CYR, Tré# G< No j4 

tîf uber

B. of C
Cert. . 
Parte.

ADMISSION PENSION
NOMNo.

Cercle ou B. P. Age Montant Echéance

Attesté* Montréal, 81 décembre 1912 
Certifié correct.HeauharnoiaS 

Montcalm 81 
St-Joseph 1 
Brlœil 144

61 1-6-94 
61 20-2 94 
81 27-694 
68 68-98

lino4fi Denis Couillaril
47 Mag’oire Granger
48 Samuel Lavoie
19 FrsXav. Jeannvtte

10-7-12
18-7-12
88P

60

,lseijSÎ!:,°ABOMœLT. {««h». n
No 46- 
• 1 'il 
Hh dir

1/Alliance Nationale, Montréal, Février IVlîl, Vol. XIX, No. ÜG

<w

H
H
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ACCUSEE DE DECEPTION t

No 60-STGUILLAU:
Gauthier, T.

No 64-C1. ST-JEAN CHRYSOSTOMS. Co. Cha 
E. Derome. S.A.; A. J. Touoin, 1. et,5A,îpfe.A.i

N. Bédard. T. Réun. dern. dim., 8h. p m„ chea M.
Joa. Villeneuve.

Cher Monsieur, M ai son Iléla'-geV/r'i 1 V9 °P r i n ^ p*H 1 e8' *HC-ùn. No 160-0. VERDUN. T A A LerUir ci

J’a transmis à M. Dolphis Cardinal ses *^o ÏÏÎ^ti. STFRANCoii*x AVI ER. L’Epiphanie T” 4jÀ G'r,u"\c à<«m.
chèques de «250.00 chacun, et le voue envoie 5 ^’sV.™

le certficat de dotation de son fils défunt N° ««-Cl. LA PRAIRIE. Alph. Duranceau, S.A: K’- “.A* s- Lamarche. Md.-E. et T. Réun. dern. nw£! 

avec les signatures qui l'acquitte. SA®'ïf $ ,^“ 'D^’DOLLARU.’Ms.’trUl. T Btai. Préa
U-dessous, M. Cardinal vous offre ses re- c'„, ÏÏÏ&Ï T" 1 î* A,1,toinü: pîLLV"$S0,i 1 ■ S.A., et T, :m Hib,7„u

ra- rciements. D'aussi prompts règlements ne 86 Vt-Slmon,’ Shl 'p!».’ ^ Glrouani. Réun le. .a, R<N™' tfo-S-TéoN exii“UMoSti690RW‘ten1
jsuvent que disposer favorablement le pu- ^Sn!*Pri;.S4tiEDolf™*' J^roilSlS? 'life!. A.*& 1 B ildBR gnSSSj" R*‘ "e,u,h K''' 

l'I'C en faveur de notre si florissante société. |,A" 1™. Letourneux; Léon Houle. TT, 805 Adam. 671 Berri, 8h. p.m.
Ilians à vous, Cher mensieur, No 72-an' STB ARTH ELEM Y™ RéV. Régis Bonin. p2î, 401d?Ga55'EMHZI®;iu “‘'"sa1 7Naf* Roy*1,

v^a. %H3; liïizJt?' *¥irT. Réunion 2e feu,. 7.80h p.m. Bo Z. Msrrh.«d.b " Réun* 2e* 4e m*r • <dlficc
vM-S; ts,Tfcœ. 'WtUVü «V; m™,*.,. A,r u.7 No2h79Îa:‘ BOU^ÿÿ^Montréal A. Coreln. Md E m de*feigVEVo 608 Bcrril °E*“nU'2e, 4e lîm,

t'iraSfsrS;K&VSr r m ^gasr&SÂ»Aop,t„ian,

Pt. répété, Lee noms dea comtés ne aont Indiquée que No 80-Ci. PÎERREVILLE. H. L. Shooner, SA: î^tmï. T S;A> 4,4 Vorîvhc‘,,cr K • J Kdm.h fc comtés te??1” POrtem kS m#mee ”0"*» ** M^St^Cl.^ ST^C A SI M*I R^'h'j. * Ern' n,<SuTier,^*s!°,A ^tjJon. Kéu”* HMjrl*

.’Mfu-AMtrÆ: SSL,™"-T- R,un * 7S0h- "Afi»1^.ïW\îu^«oi*w.«N*

“inuîviîïl'nS? l’adnease. No 92-C1. ST-JOACH1M. Louiaeville. J. A. Vade 2n«ae«*rnîL?r?nd*‘AoABue;. 11 Paradi«» S A., et T.
SilfHniVHA ^.°rN S'c CC ‘’enifie Cercle: Sb. P. G., boncoew, SA.: t. A. Nobert. T. Réun 15 et drr ^ °5 ® o H i'^<>t2in 'T*7ntin<Un’ 2e< 4c merc • 8h- P-m- «aile 
Suhetitut du P. G.S S. A . Sec.-archiviste; Trésorier; nier du moi», édifice Bélair. F.SOh. p.m. N» 7?’ r.1 Ptu ftt,, „ , , „ „
t. . a. #dec H e*ami"«teur No 100-0. ST-FRANCtSîS d'ASSTSE. Reauceville. o VJ ni PAPINEAU. Montréal R Huberdeau.

J* ®?.ftVdf, 1 'n8c.7ion dun* “rte est de $1.00 par E. O. Lemieux, SA.: P A. Angers. T. Réun. dern tiéûn Dr  ̂i?'nc;. £ A Iavr<"a0"' ,?• 81 Dufresne,
ligne ou partie de ligne d imprimé, par année. rend , 7h. p m.. an bureau M M. Angers £ Angers, N P. J»»’Unô^n,?«H5a.9»a^*er, 82 Iberville,8.l'.h, p.m.

„ No 101—CI. de ta BRAUCR, St-OeorKr,, Cn. Brauce. 9<T? ..SJ-ÇAMILLIv, Co. Wolle. Anatole
Æ w,n d,rn d,m'

?»n js. «œ tp 7 r p.
, Iî° BEAUHARNOIS. Joa Fouler, S. A.; Andr< No 10S-CI CHAMPLAIN. Onébec. Rév. AM. Hoode, S.A.; Isidore Houde, T. Réun. 2e mere.. 7 SOh.

5M*grXw S»ïpV7g,7Â^mL<!yT,Si. ^Î.'Æ'|t»onse. t***Mi„.a Ch.
S A 119 Lacttaeo Et Deonil. T. 1ST Sl Antdoe: ra». S.A., 29 Berlhelot; J. E Rondeau, T.. 418 St y.?n;oun' S A « T. Réun. dern. dim., salle Perron.

ÎV ?rS LatoTde, Yngle de, Vo lî.% VlOrTm^R. ^ ST-APOLLINAIRE. EmU. Ronr.ean.

mes Vmet et Votre-Dame. O. Prés 40 ''hsmhord: M.-fl. Paquette, R A.. 169 Drolet: Wil- S.A., Benj. Demçrs, T. Réun. dern. sam., salle Lafleur.
No 6—O SACRE-COEUR, Montréal. Rév F L T frid Portier. T., «9 Garnier; 1 R Picard, Mil -K.. 12.tD 7h' P™' ___

Adam, Chapelain, Chan. Hon.; J. O. Pesant Sb P C. Ch-istophe olomh. Réun. 2e et 4e jett., 8 h. p.m. au No No 189—CI. ST-DESIRE Black Lake. C. D Paradis.
Ill Champlain; T. Will. Michaud. Pré... 648 P!r.ii,: ParcLaPontelne Préa. et Md.-E.; Jean Napert, V. Prés.; David Cham

A; . '80S 11 Hubert W Dufault! No 114-CI. ST EUSEBR, Montréal Emile Clermont. ?**"& S.A.^ • > , OueJlette. T. Kéun. 3e dim., salle 
T.. 784 Ontario Est; L A. Lapierre, Md.-E.. 401 PleaaL S.A.. 1288 Ont.Ho E.; J. A. Ranger. Md.-E. t et .«T..
*tvn- 1*1! 4 cmvr* B.p" "^!* St-Vincent de Paul 1228 Ontario Est. Réun. 4e mere., à l'ancien presbytère ,*1? 1â?—C1‘, SZ'^RRL,ÎWAI?.D'„ A' Boberge ,S.A

No 7-^1 STE-ANNE DR BEI I.EVUE. L A. de St Eoaèbe. me Pullum. 8.16b. p.m. «J ■ Réun. le 28 du mois, salle Roberge, 8h. p.m
Dsouat, S.A.; C. Berner, T. Réun. 8e mer., T 1> No 118-0. N.D de C.RANBY Clarence Portln. , K.° 194-ÇI STBERNARDIN. Waterloo, Co.
fm, salle cercle Bcilevue. S.A: P A. Peltier. T. Réun dern. mar, 7.80b. p.m.. ford. Joa. M. Bourgeois, S.A. et T.

° S' n*"iN PjK ARFMiïnC,.nt!lt11 tTI,'so» ^"ÂnWt “no Vi7-0Rs¥-IAVC.T1STE. Montréal. J, Pur. sener.1. * Ne 19”-^c1'‘DU“2^u'iL Yamacbiche A. J. Dea
*wrn‘ Ie «L8* ea" 8 75b. p.m., 8*1 Beau dry S.A., 81 Couvent; Le DesRnsiers, T., 1862 Notre- co,e*ux» S.A. et T. Réun. dern. dim., 8h., salle Descote fcSJ’ir’ÎS^'g,^;00* V DNof 118—0. ’fiARNEAtf, ^Mont^al.^ Moïse Vleeènt.' “>0-0, ST STAN1SLAS d'ASCOT, Ag., Cor

RJun dero^saur T h n.m chea le notaire I.lheraao. ' S. A . 1219 Cartier: Toa. Lnbeüe. T, 199 Vlnet. Rénn ner. Théod. Goyette, S.A.; !.. 8t-4yr, T. Réun. 3e
„R« V-g ST-CHARLES. Montréal. A. Lacbaealle. »* mere., asile Puvernav. 48 Vlnet. 8:«lh . p m. SfS*L ? FSf,e,! *r*. C«lholiquea.

A'ex. Bourdon. Md.-E.. 94 Lapriir”; No 119-0 ST TITE. Abbé T. B. Grenier, curé. . N° ÿl-Cl. PIE X. West Sbellord. J. H. LaRoae. S.
Cemre 1W&M MV- ïJrfe

No 18-CV ST HENRI, Montréal J. H. A . Pilon. Prés ; dim., 2b. p.m., aidle Leduc. bb. p. t. . 2»S Lhateaiaguays 1. W Laforle, P. 791
t ,.aTl5?<.' S'A'V 'Ât4.A ?f-A"lolne: P. O. Poirier. No 124-0 TR1F1.LIV1RN, Trola-Rivièrea. Pierre Centre; P Dnlude. S A. 130 Gall, Verdun: T. Col
T, 1066 St Antolne: T. O. A Archnmbanlt, Md.-E., 189t Teelerc, S. A . 146 Sl-Olivier: h. G Tonrdain. T., r,2 J*’1*.- Ti>.7,3 Charlevoix. Réun. 1er, Se mar , 760 Char

** y° W»vPeV? ÎÏBP'*BAT,SCAN "M^-ST.DENiS. Co. SPHyaelnlha. O Vé-
Jr° rT\1nAAC£lJF'?' L E- LaFon- Rév. M. le curé T A. Valeur. Chapelain: Donat Bari S.A.; L. E- Charron. T. Réun. 4e dim . âU SOh.
«m «i.AVLT,,iVo4 narC, Li Fontaine. Réun. 1er et Se hrau, SK P. G; Alex. Veiîîeux. Pré*.: L.M.T Thibault. àJa “Ve .

crViTROM^i r -r «. „ . S.A.; O. Duval, T.; F X. Baril. Md.-E. Réun. dern . N® 288TC1- sT-OÜRS. J. M. Richard. N.P., S.A.;
j„„ l'r^i. o' v- B°i Terrebonne. S. Thibau dim., après la messe, à la salie Biron. J- H. A. I.arose, T. et Md.-E- Réun. 8e dim , après la. 'ilVZ’u 4t diffl- 1 80h' P'm" No m-C1. ST-EDOUARD. Montréal T. Râtelle, mrsse. chez M. Richard. N.P.

w*&2sM'r*&Erir: anWüt
3o,“HrBoT„^'Dayv-P,il w” •-* rte, Mo0^?: «fÆW& AtoWttA SffSbî

SSAmsurwiarvNo aa^Irn ct î nître V'M,8r«M*oltptiA%TxîliWtLHne,on No 185—CL BRUCHESI. Montréal. T. M. E. Lari d,m - »Prè» vêpres, chez le Secrétaire.(i à*i^aSIhaneUi^dT TAErfRTH«BONNEb¥ laJb< chelière. SA.. 866a Montcalm: J. Arm. Raynault, T.. No 217-C1. STE-PRAXEDE. Bromptonville J. A.
IrithW Q À a Limogea, Préa.; Em. 484 St-Chriatophe; Z. Comtois, Md.-E.. 1274 St-Hu Allard, S.A. ; j L Lapointe, T. Réun. «lern. mar. à
Nn *u-rî' nnnun-T ar a ^ „ bert. Réun. 1er. 8e ven . IW8 Plessis, 8h. p.m 7h. p.m., salle du Conseil Municipal.
Y m n„„rh„„„'.'w A; M""Tfn*tj T, b'i'Pr!V""> No 140-0. CHICOUTIMI, D. V. Morrier, S.A.: No 221 - Cl. ST ■ MALACH1E, Ormatown. L A. 
éun ‘»c et 4e Vaàv*c» -r,^u«ü*v,tiî0®' Alf- orrier. T. Réun. 1er ven . bureau Cie dea Eaux Rousseau, N.P., S.A.; J. E. Daoust, T. Réun. dern

e,N“W.r.ERRE .u, LIENS, ViU. S, *Bî , A.
Neh^llbWÏRF'ViS'IS M Cb ; î ^ A™Z; SÀù„ r d,»rdeRvï;!e » it.Vde.V^'BA ÎS,.^!

 ̂ mEC»»;Mrrc,SOC^ ?£ * SK te IMMACULEE CONCEPTION. Co,

No 87—rf rnNTRPrnPTTP r e A Bordeaux; J. N. Pkotte. Md.-E.. 201 St-Hubert Tél. »hire. Art Lapriae, S. A.; M. L Rousseau, T. Réun.
Z EN,.,6i'4,^?"cSES,^Moi,MrArim,'L Guy. SA.. Vo"îéÆ Car

ü0 1Lïrsfs5?!.tn.teï8S,kî,te. Sssv&ite. -T * '*I rFlla. Md F tn T^ ™ ' Bi«l98AUnVère; .Pr I,amc °. No 288-CI. d’YOUVILLE, Sherbrooke. H. N. Brien,
ille cïïîger4 * Du,resne Réun dern- !•«*. 8h., No 149-CT. ST-JEAN-BAPT1STE- Montréal. E. A Préa., 86 King: Alb. C. Demers. S A et T.. 18c Gilles
Ko 44_Cl ST-LOUIS Montréal t* a u.iii Dearoches. S.A.. 119 Boyer; R. F. Lachance, T., 716 pie. Réun. 2e dim., 1.80h. p.m, au bureau de la Cie deA W de Monthmv *;♦- vÏLiA' Henrt-Jullen; P. Barrette, Md-E-, 1061 St-Denis. Frais Funéraire*. 77 King.
iH W Ré«n llTJ» tï edk X ^n,îl î- "° R#u"- 2e- 4e ven.. 777 HenH-TuFen. *h. p.m. No 2S5-CI. ROBERVAL, Asbestos. J. O. A Deliale
1 rÎTRerH ’ * M 8 h- *”•’ “,,e Brau,t No 160-0. LARTIGUE. Montréal. Rot. Bergeron. S A.. Gédéon BoUvert, T. Réun. 8e dim., après là

rw n«Ti Tikmij c. : e . » , Sb. PG.; Aldéric UchapHle. Fréa.; J. F Bernard, SA., messe. Hotel de Ville
îhïSddl™ -S, A,; Ju,r <007 Notre Dame R.; T. î. Levoîe.T.. M Bruneau. quart. No 28JK-CL de BEAUJEU. Wotton El*. Côté. S.A ; 
«arn. dim., au bureau J. A Lgue Pte; J. P. Deschateleta, Md.-E. Réun. der. dim , David Cormier, T. Réun. $e dim., i\ Ih. «die pu- 

4h p.m, salle Guy, Reaurtrage. bllque du village.

. No l**—fâ<- TACHE. Winnipe». Man. j. A .Rhéaume. 
%£• 770 Winnipeg; A S. Piédalue, T.. 748 Victor. 

MB. J .. 8.101,. S.A ; L. A. D. CoZ. p m" »»'“«««« **»•« du Sacré-

St-Hermas, le 19 décembre 
M G. MONET, Sec.-Gén.

“Alliance Nationale",
Montréal.

« Ré«V. Idim , 8h. p.m-, salle- municipale.
No 168—Cl. LECLERC, Woonsocket, R I. James

P^k^PUr S Avi 196i Gaul,ne; J;- Bl Al ^avard- T . 378 Park Place. Réun. 1er et Se dim., 2h p.m., au fcercle 
National. Edf. Commercial, rue ifain.

1912.

:.ü

éun. 4e jeu.,

Dr P.-E. PAGER.>•

CARTES DE CERCLES

n.A.. z9 Bertneiot; j. r. Honorait. T.. «1» St- 
P éun. 2e et 4e' mar. Rh. p.m., R7 d'Aiguillnn.

Prés” 401 ^hs^honl^MBTVi!EBtti^^A-ZRO DroKh WUi S.A., Benj. T)emçrs. T. 
frid Fortier. T.. 69 Garnier ; 1 R Picsrd. Md -K... 12.tD P' „
CH*i*tophr olomh. Réun. 2e et 4e jett., 8 h. p.m. au No _ No 189—Cl. ST-DESI 
62fl Parc LaFnntsire Prés, et Md.-E.: lean

t
Shel-

Réun. 8e dim après

No 4ê—Cl. RI GAUD.
r siardins, T. Rénn. 

«ilR-dlns, après vêpres.



No 2«o-a ROUssiN. Point^^uxTrembles, Op. Droits d’entrée pour devenir membre de
Uval. O. Gervais. SA.; Théodore Dulude. T. Réun. „ ,,
T. fcMftfugpïi'wi-d», MU,., w. B,.u 1 Al,utnce Nationale
pré, S.A.: Napoléon, Rousseau, fil», r. Réun. 4e dun lin. pour certificate de participation de 9 MO ....................... fO.ftO
“ no m^a.ClSTTMOMAS, Common Fri Audet. S " .. B'!!!!!™!"" îl»

A. et T. Réun. 8e dim., 7 30h., ch«i M Fr» Aud«. .. ., „ 8000............................ 8.00
No 247-C1. STF. KULALIK. Kvd.l’h>l, pucharmr. ùroit d'i.ccription « 1» Cli.se de. Malade.....................0.60

Chapelain; A. Gaudet, t’rés.; P de Néri Richvd. S.A. Honoraire d'examen médical........................................... .... 2.00
rtNtei. -----------------------------------------------------------------------------------------------------------

JS? jim * S A ! Tarif des contributions mensuelles
No 26Î-C1. ST VENANT. Pao«tte.*l.. Co. Como- 

ton. Ol. Chicoine, S. A. et T. Réun. 4e sam., a 71»..
“^'‘SLWth^asK a. a. Wo. s. a,
F. X. Lemieux. T. Réun. 8e ven.. 7.90h pm. a
1 IN°otCl2fid5 ci,leRI VIERF. à PI ERRK- Wilbrod Voyer.

S A. et T. Réun. 1er dim., 2h-. p. m.. ealle publmue
dUNo°m—a. ROYAL. Montréal. T. D Marcotte. S.

No 284-C1. ST PRIM K. Co. Chicoutimi. Phydime 
Gauthier, S A et T. Réun. dern. lun., à 8h., dies M.
PNod zli-a.^STK AGA 1 HR. Co de Terrebonne 

Daté. MD, S A. et T. Réun. dern. dim.. 8h„
Forget

Réun. 3e

pour un Certificat de dotation
8

fl 4 fi 
fi 75
7 (If, 
7 :«Rod

•aile 7 65
8 10
H 6T, 
0 00phe Chéné, 9.A; Art. Chéné, T.

, au collège.
1-C1. OKA. 
le dim. 1.301». ti 60 

I" 20 
11) 80
11 4o
12 15 
12 00

No 309- Cl. ST ALEXANDRE. Co. Ihrn.HI.. lo-oh 
ÜCTB.ron, S. A.: Gtrmain Rail#.. T. R#un 3. dim .

S El; HSfevss-vss
de Chateaubriand. Réun. 2e, 4e mer., à 8h. p.m., Mlle
Rrï.«' (V’cOIU.o’nT.F:, Roxlon Pond. Jo.. Pour- 

nier, S X et T. Réun. dern. dim., après la messe, chez

8018

No 318—Cl BRASSARD. Dalhousie. 
chard. S.A.; Mathias Comeau. T. Réu 
p m.. salle à Dalhouaie.

No 320—Cl. DVQV

IIN.B.

s. d,™.. à .h Tarif de$ contributions mensuelles pour un Certificat 
d'assurance au décès die entière)Hector Ch» 

T.. «35 Berri.
Montréal

rette. S A . 529 Menfana ; R Millette.
RNc»n' s'ai-a.^D'AMofiR;' Fdmundston. Co. Mada 

waska. N.B. René V Beaulieu. S A.; Fusèbe T.itoie.
TNo^J5.rRcVÆn',ADi.T",,^dr m. n

Ach T Bastille. S.A. et T. Réun. 3e ven.. a 8h pm..
ClNo YiS^St. M*OREAU. St Marc. Co. Verchêres Cln 

via O. Senécal. S A. et T. Réun 1er dim . après la
m N^'827^,C1PST-Îa’rS KNE. Montréal. Jot. E. Laforest 

S A.. 2W1 Bld. St-Laurent; Pat-ick Angelilo T.. 481

Dîîif,82Ïia.,ed .M-to
S. a et T.. «BO Bloomfield. Réun.. dern. mere., 8h., à 
l’école Ste-Madeleine. rue Bloomfield.

No 880—Cl. DUHAMEL. Rapide de l’Orignal Ern.
S.A. et T. Réun. 3e lun.. 7 Oh. chez M K

ETTE.

5 26
6 403
r, ru 
5 85

I

fi 15 
« 30i0
6 fit) 

no0

(I
Chahette.
CNoe83*3-Cl. CHATEAUBRIAND. Montréal L. Mil- 

lette, SA, 504. 6e av. Rosemont; Jo». He ihen T.. 
1071 Masson. Réun. 2e, 4e ven., 8h. p.m., Salle Millier,

7 20 
7 50
7 80
8 25
8 70
9 00

3
’No ,r334-Cl.MDORION. Broughton Est. Alph Cas 

grain, S A.: j. E. Cliche. Md. E. et T. Réun. 3e mer. 
a la sacristie paroissiale, 8h. p.m.

No 888—Cl. La TUQUE. Co. Champlain. Hlld. Can 
tin. S A.; J. W. Chiasson. T. Réun 2e dim., 2h. p.m..
* Nô ,84o2anGi81c.VES. Toi. Ed. Pich#. SA.; H ton 

dim.. 7.301». p.m. salle Nuuzio.

9 45
'.) ‘.Ml

I

IH 501 1 10 1 
0 1

MALADIE

='S958@S2&aF!B sSESSSSSSBSS
No 343—Cl. LAVALIvEE. Montréal R. Lefrançois. tjon.

s. A.. 528 1> Gilford , H. Hoisinenu, 4«l de I.annu- _____
dière Réun. 2e, 4e mar. 8h. p.m., salle St Onge (55 -------

Est.

Cftté T. Réun. dern.

*T J
Mont

No 844—de La VERRNDRYE. Ste Agathe.
Bonin. S A . T. et Mil.-H. Réun 8e dim., «h.
PUNo,U3C47—La PERADE, Ste-Anne de la Pérade Emi
le Langlois. S.A.; Z. Paquin, T. Réun. 3e dim., 11.801» 
a.m., salle du Conseil Municipal.

No 3B4—Cl. MORINV1LLE. Alberta. T. A. Nantel. 
S A.; Romual 1 Morin, T. Réun. 2e ven., 8h. p.m., à la
** NoP 365^-Cl. ST-ALBERT, Alberta. Narc. St-Tean. 

S.A.; Jos. Ouimet, T. Réun. 2e jeu* 8h p.m., à T Hotel 
de Ville.

No 864-C1. ST-PAUL des METIS. Alberta. T C. 
Thérien, S.A. et T. Réun. dern.dim.. aprèsgrand'messe, 
a nifttel de Vil e.

No 886 -CI. CALGARY, Alberta. T. L. Olivier, S A. 
et T.. 1027, 19e av. S. K Réun. 8e lun , 8h. p.m., à la 
Mlle de l'église du Sacré-Cœur.

Age Taux Age Taux Age
Man. Ad. 
p en., salle

10 Si$0 40
40

90

th)
70

40
40

75
HO

40
40

85
oo

4o
r.

i ou46
45

One légère cotisation mensuelle est imposée par les 
cercles pour couvrir leurs frais d'administration, tel que 
loyer, etc., et pour payer au Conaeil Général 10c par mem
bre par mois pour rétribution.

867-C1. N.-D. DE STANBRIDGE. Art. Denault, 
et T. Réun. dern. ven., 7.80h p.m.. salle Rédard.

No
S.A.

No 371-C1. PASCAL. Duck Lake. Sask. Norb. Joe. 
Berriault, S.A. et T. Réun. 3e dim., à l’école publique 
catholique. St-Germain, Guérin £ RaymondNo 372—Cl. VONDA, 
S.A. et T. Réun. 3c m*
li',ue- vaNo 373—Cl. BOOâr 
S.A. et T. R#g$»e d

No 37«—Cl.

^L, Uf\w^esaak. nierrrtWagner,

lieÇ.^r4i., salle Lévesqw.
TIKRJi iQlâpc de la/oca'iêre. 

Jos. K. I.eveafcue. 8.A.. T Hfjéi 3e. dim.
11 h. a m., sïlle J.

No 379—C1.\pOTHIER, M a n \ U lev. JfcT^Fél i x A. Toupin 
S. K. et T. Réihl 8c dim..gyto^^ÜK<a la Salle CAté.

AVOCATS

30, RUE SAINT - JACQUES8P

T p. "La Patrie."

L’ALLIANCE NATIONALE
PUBLIEE PAR

La Société de Secours Mutuels 
“ L'alliance Nationale ”

A MONTREAL

Téléphone Bell : Bit, 3017-3018
B .P. Boite 3757, Avenue Viger

OFFICIERS GENERAUX
S. G. Mgr P. Bruchési . . Président Honorai r
S. G. Mgr. G. Gauthier, . . Aumonte

BUREAU EXECUTIF
Président GénéralLu-Arsène Lavallée C.R.

F.-C. Laberge, arp. géomètre et ing. civil,
....................................... ier V.-Préa Gén.

Clis Duquette, comptable aème V.-Prés.Gén. 
Georges Monet, comptable Secrétaire Général 

. Trésorier Général 
vdecin en lliel

A. St.-Cyr, courtier 
Théo Cypihot M.D., .
Bug.-H. Godin, avocat . . Aviseur Léga

Directe u 
Directeu 
Directe u 
Directeu 
Directeu

L -O. Daurav, N P., . .
Frs Fauteux, avocat . .
P.-H. Bédard, M.D., .
J. A. Lapierre, M. D., .
J. D. Vian, architecte 
Jos. Contant, pharmacien . Ancien Prés. Général 
Département d'Organisation et d’Inepectlo 

. . Inspecteur en Chel 
Organisateur et Inspectem 

. Organisateur et Inspectem 
. Organisation 

. . . Organisât! ut

. . . Organisait-m

Chs Duquette, . .
G.-H. Vaillancourt,
C. Manseau .
J. E. Alfred Arnaud,
J -E Arnault, . . . 
J.-E.-O. Beliveau, .

PLACEMENTS
A, 9T-CYR, Trésorier Général 

Heures de Bureau « 11H A. M- è 12H P- M. 
Percepteur (Art. 198)

M JODOIN, 37. AVENUE V1GEK
MONTREAL

L’A liance Nationale
Capital de Rénerve

.ssc de dotation, (assurance 
île vie.i 81 Décembre 1912 

Dans ses caisses locales des malades, 
au 1er Janvier 1912 . . . 

Dans «a caisse centrale des malades 
31 Décembre 1912 ....

Dan
$1,416,063.36 

281.454 66 

116,116.52

Total 1,813,634.5
Après »»> uns <l’o|>ératlon

Effectif f- 23,924 membres en régie au lei Déc 
Nombre de cercles en règle au 1er Février 1913 3
Nombre de bureaux de perception en régie au 1er 

Kév>ier 1913

embre 191

FONDER EN 1»MH»

Banque Provinciale
DU CANADA

7 at 9 Place d'Armea, Montréal. 
Préaidant ; M. H. Laporte,

Gérant Général : M.Tancrède Bienvenu
$2,000,000.OQSîSiîî! PÏiV'.\‘'Sur-plu.-.u 31

Décembre 1912 - - - $1,588,866 11

Département d’Épargne ordinaire UK
48 Succursales dans les Provinces de Québec, 

d'Ontario et du Nouveau-Brunswick.

L'Alliance Nationale fait des 
dénota a cette InAitution.

Banque d’Hochelag;
MONTREAL

Capital autorisé : $ 4,000,000 
Capital payé :
Fonds dt rsisrie et surplus $ 3,000,000 
Tetsl de l'actif su-deli de $30,000,000

$ 3,000,000

La Banque a DIX-HUIT bureaux dans la vi II 
elle reçoit les dépôts d’épargne lesquels peuv'"™ 
être retirés à volonté et sur lesquels elle paie 
d’intéiét DEUX POIS par année.

L’Alliance Nationale, Montréal, Février, 1913» Vol. XIX, No. -ït
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